
dimanche 15 juillet 2018 
dimanche, 15ème Semaine du Temps Ordinaire 

MESSE POUR LES SUPPORTERS A ST POL 

PAPE : « Le mondial a fait se rencontrer des personnes de différentes nations et 
religions. Que le sport favorise toujours la culture de la rencontre. » 
Nous ajouterions que ça fait croiser toutes les classes sociales. 

Extrait de l’homélie de l’abbé Pierre-Marie LEROY 

Jésus est un sélectionneur qui donne une mission et  les moyens de la remplir. 

Il a appelé les douze. Ils ne sont pas 11 mais ça ira !! Et avec le Christ personne n’est sur les 
bancs de touche. C’est Lui qui appelle et ça donne confiance à ceux qui sont appelés. Il les 
rends capable.  Dieu rend capable en appelant. Le livre d’Amos le dit : Amos répondit à 
Amazias : « Je n’étais pas prophète ni fils de prophète ; j’étais bouvier, et je soignais les 
sycomores. Mais le Seigneur m’a saisi quand j’étais derrière le troupeau, et c’est lui qui m’a 
dit : ‘Va, tu seras prophète pour mon peuple Israël.’ » 

Jésus envoie les apôtres en équipe de 2. Le travail en équipe est fondamental dans l’Eglise. 
On ne joue pas seul la mission confiée. 
Il leur donne une mission précise: lutter contre les esprits impurs. C’est un vrai combat. il 
ne faut pas se leurrer. Tout le monde n’est pas animé de l’amour des autres à la manière de 
Dieu. L’amour n’est pas toujours aimé ! 

Il y a des esprits impurs et des dérives possibles notamment dans le sport. On en connait et 
on les condamne. Le coût des transactions et l’énormité des revenus en sont. La tricherie peut 
aussi arriver dans tous les clubs comme dans la société. Lutter contre ces dérives n’est pas 
facile.  
Devant ces dérives, nous pouvons saluer les gestes de générosité des joueurs - parfois sur les 
conseils de leurs parents. Nous ne connaissons pas tous les joueurs, ni leurs familles mais 
nous pouvons lire qu’à Bondy, toutes les personnes rencontrées disent que Kylian Mbappé ne 
serait pas devenu le joueur que l'on connaît aujourd'hui sans ses parents. son père Wilfried, 
d'origine camerounaise ( l’abbé Thomas Nkoulou du Cameroun arrive mardi et doit en être 
heureux ), qui a notamment joué à l'AS Bondy, et sa mère Fayza, d'origine algérienne, 
ancienne joueuse de handball. Les familles ont un rôle fondamental. Et c’est vrai aussi pour 
la foi. 

Pour lutter contre les esprits impurs  Jésus invite les apôtres a avoir des armes simples: juste 
de quoi marcher et se laisser accueillir, être bon et être de bons entraîneurs des autres, 
donnant de justes conseils, prenant soin des plus fragiles et savoir rester en paix avec ceux 
qui ne les accueillent pas. C’est ce que dit l’Evangile de ce jour. 

Dans le sport les armes sont aussi simples et peuvent rejoindre celles des chrétiens: 



• le don de soi: il faut mouiller le maillot … c’est vrai aussi pour les apôtres et les chrétiens. 
Donner sa vie et donner de soi, ça nous parle ! Personne sur les bancs de touche !! Tous sur 
le terrain ! 

• un certain fairplay: il y a des règles du jeu et la justice… c’est vrai aussi pour les apôtres 
et les chrétiens. Le Christ n’aime pas les hors-jeu sauf ceux qui sont de l’ordre de la 
charité !  Il invite à la communion et à la justice. Et ce qui remet dans le jeu est le pardon.  

• le respect de l’autre: l’autre c’est celui qui est différent de moi et qui se trouve devant moi. 
Il attend le respect. Il attend le témoignage de notre cohérence entre ce que nous 
proclamons et ce que nous vivons, la cohérence de l’Evangile dans nos vies. 

• Guérir, soigner les malades, prendre soins des autres: voilà un jeu d’équipe étonnant. 
Permettre à l’autre d’être ce qu’il est et d’exister dans ce grand jeu de l’existence humaine. 
Est une règle du jeu particulière. Nous pouvons avouer que la manière de gagner  dans 
l’Evangile n’est pas celle d’être plus fort que l’autre, ni de gagner 1, 2 ou 3 zéro. Les 
comparaisons ont donc des limites !! La fraternité solidaire est primordiale dans l’Evangile. 
Elle est même prioritaire.  

La joie la plus grande dans l’Evangile est celle d’être serviteurs, surtout des plus fragiles, des 
plus rejetés, des éliminés !!! Il y a une belle compétition à jouer.  C’est celle de la charité et 
de la sainteté. Nous y penserons ce soir pour ceux qui auront perdu. 

Alors qui peut gagner ? 

Dieu récompense d’avance mais demande d’en être digne et témoin. 
Saint Paul le dit aux Ephésiens : « l’Esprit promis par Dieu est une première avance sur notre 
héritage, en vue de la rédemption que nous obtiendrons, à la louange de sa gloire. » 
L’Esprit, c’est la récompense en héritage. C’est la coupe avant l’heure ! C’est l’assurance que 
nous l’aurons et Dieu nous demande d’en être digne. Notre vie est tendue vers ça: la dignité 
de la coupe que nous recevrons. La coupe c’est la vie éternelle.  
Je remarque que l’humilité des joueurs est de l’ordre de cette dignité. Antoine Griezman 
disait « un seul bon joueur ne fait pas une équipe ». Il faut l’humilité de savoir jouer en 
équipe, jamais sans les autres !!!  

Amis supporters 
Soyez aussi des supporters dans la vie.  
Soyez les supporters les uns des autres. Vous voyez cette équipe de France ou celle des 
Croates qui ont besoin d’entendre leurs supporters. Ça leur fait faire des prouesses et peut-
être que ce soir ça leur donnera la victoire. Mais quelque soit le vainqueur, ce qui est vrai 
pour des footballeurs l’est aussi dans la vie, entre nous, et avec une attention auprès de ceux 
qui peinent. Ils en ont plus besoin que les autres. 
Amis supporters, soyez des supporters de l’humanité, de vos frères.  
Et Dieu vous en donnera la coupe, la vraie coupe !!! Amen. 


